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NO'l'ES SUR LES GASTifüOPODES. 

XIV. - Espèces nouvelles ou rares pour la Belgique, 
par William ADAM (Bruxelles). 

1. - Vertigo moulinsiana (DUPUY, 1849). 

Cette espèce se rapproche de VerUgo pygmaea (DRA'.PARNAUD) 
par la denticulation de l'ouverture, mais elle s'en distingue 
facilement par sa taille beaucoup plns grande et par sa forme 

Fig. 1. - Vertigo moulinsiana (DUPUY), provenant de La H ulpe, 
17-Xl-1943. x 20. 

ovalaire, moins cylindrique. Elle n'a pas encore été signalée 
,·irnnte en Belgique. Seul TH. LECOMTE (1871, p. 9) a mentionné 
V crtigo moztlinsiana à l'état subfossile dans une pi-airie à Papi­
gnies, sur la rive gauche ·de la Dendre, sous une couche d'allu­
vion épaisse de 1,5-2 m. 
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Le 25-VI-1943, j'ai récolté un grand nombre d'exemplaires 
vivants dans un petit marais à, La, Hulpe, sur la rive gauche de 
l'Argentine. Les animaux se tenaient surtout sur les tiges et 
les feuilles de Phra,gm,ites comriwnis Tmx. Les plus grands spé­
(•.imens mesurent 2,5 mm. de hant et 1)5 mm. de large. 

Le 5-VII-1943, j'ai trouv(! l'espèce dans les mêmes conditions 
enh'e La Hulpe et Genrnl il l'eudroit où l'A1·gentine n, pass(! 
sons le chemin de fer. 

Le 17-XI-1943, j'ai retrouvé î'crtigo mouHnRinna il, ces mêmei:; 
endroits (1). Il gelait légèrement et les animaux s'étaient ré­
fugiés surtout en dessous <les grandes feuilles (le Syt117Jhytnm 
officinale L. 

Vert-igo monlinsiana, espt-ce assez rare, lwhHe l'Europe mé­
i-idionale et occi(leutale. 

2. - Vallonia excentrica STERKI, 1892. 

Cette espèce n'a été signalée qu'nue fois en Belgique, ù Saint­
Léger, dans la région jurassique (prov. de Lnxembonrg) 
(B. Humm-T, 1937, p. 225). 

Le 13-X-1943, j'ai trouvé un exemplaire à Forest (lez-Bruxel­
les), dans une partie abandonnée de la sablonnière à, côté du 
dmetière. 

Bien que le fond de la sablonnière appartienne au Bruxellien, 
la partie abandonnée et exposée au Sud est i-iche en conglomé­
rats calcaires, qui proviennent des éboulements des couches 
supérieures appartenant au Lédien. Aussi la faune malacolo­
gique de cet endroit comprend-elle plusieurs espèces caractéris­
tiques des régions calcaires : H elioella gigaœi (PFEIFFER), H cl i­
cella intersecta (PomE'.r), Pom.atias elegans (lVIüLLER), Vallonia 
co8ta.ta (l\1ü1,um), P.upilla 11~usoontm (LINNÉ). La planaire 
terrestte Rhynchodenws terrestris (MÜLLER) y est très com­
rnnne. 

La répartition géographique de Vallonia eœoontrioa ei;;t encore 
peu connue; elle hahite l'Ji~urope centrale et occidentale et l' Am(•­
riqne du Nord. L'espèce semble être commune anx Pays-Bas, 
mais rm·e en France. 

(1) Au second endroit se trouvait également Vertigo mbst1·iata. 
(JEFll'lŒYS), dont j'ai signalé ailleurs (W. ADAM, 1943, p. 13) la 
première découvel'te en Belgique, à Auderghem. Depuis lors, Vertigo 
-~nbstriata a été également récolté dans une petite tourbière à Mau­
broux (entre Genval et Rixensart) et dans un ma1·ais à G'ctrex dans 
la va11ée du Smohain, à Ohain. 
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3. - Vitrea contracta WEsTERLUND, 1871. 

Cette espèce qui se distingue de Vitrca orystall-ina (MÜLLER) 
par sa taille plus petite, sa forme plus aplatie, son ombilic rela­
tivement plus grand et son test plus fortement strié, n'a pas 
encore été signalée en Belgique. 

Le 6-X-1943 j'en ai trouyé deux spécimens à Forest (lez­
Brm:elles), dans le parc Duden, parmi les feuilles mortes sons 
des hêtres. Les deux exemplaires, dont l'un était vivant, ont 
une coquille de ± 4 tours de spire, d'une hauteur de 1,1 mm. 
et d'un diamètre de 2,2-2,? mm. 

Les spécimens de Yitrca orystallina récoltés au même endroit 
en diffèrent nettement. 

Cette espèce, dont la- distribution géogl'aphique est encore peu 
connue, semble habiter une grande pm·tie de l'Europe, mais 
unlle part elle n'est commune. 

4. - Oxychilus alliarium (MILLER, 1822). 

Cette espèce a été signalée, avec doute, de Roumont ( J. Pun­
n;s, 1870, p. XLIX), de Selzaete et de Bruxelles (E. VAN DEN 

BROECK, 1876, p. XL). 
Dans l'ancienne collection du Musée, je n'ai trouvé que qua­

tre exemplaires appartenant indubitablement à Oxyohil1ts 
alliadimi. Ces spécimens proviennent de Forest (collection 
« H. Dm ConT ))). 

Le 6-X-1943, j'ai trouvé, pour la première fois, l'espèce vivante, 
à Forest (lez-Bruxelles), dans le parc Duden, parmi les feui1les 
mortes sous des hêtres. Les nombreux spécimens de cet endroit 
ont une coquille blanc-verdMre transparente qui rappelle celle 
de TTitrea crysta.ll-ina, ùont elle se distingue cependant facile­
ment par sa forme et par sa taille. 

Les plus grauàes coquilles mesurent 3,3 x G,5 mm. La spire, 
formée de ± 5 tours, est peu élevée avec les tonrs plus con­
vexes que chez Oœ1Johil1ts oelT,ariitm (Il'liiLLEn). Le dernier tolli· 
est à, peu près deux fois plus large que l'avant-dernier. L'om­
bilic, relativement grand, atteint 1/G du diamètre cle la coquille. 
L'ouverture est presque circulaire chez les spécimens -adultes, 
plus ovalair·e chez les jeunes. 

L'animal est bleuâtre foncé au-dessus, plus clair en dessous; 
il n'a pas les zébrures latérales qui caractérisent les animaux 
également noirâtres des Oœyohilus hel-vctfoum, (BLUM) et 
o. draparna,lcli (BECK). 

Quand l'animal est irrité, il exhale une forte odeur d'ail. 
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La ratlnle p1·ésente, de chaque côté, 1leux <lents a1lrné11ianes 
tricu:-;pidées et une <lent intennédiaire ùicnspidée. Je n'ai pa:-; 
oùseITé la sél'ie de denticules qui remplace l 'ectocone des <lenx 
dents admédianes dans la 1·adule figurée par J. 'l'.HLOR (1907, 
fig. 99). Il est :1 1·emarqner que ~I. ScHEPMAX (1882, pl. 8, fig. 
15) ne représente pas non plus cette formation. 

Actuellement, Forest est la seule localité en Belgique où 
1'0œychil1t8 alliai-iu,n a été récolté avec certitmle. Je ne com­
p1·ell(ls pas comment E. VoxcK (1933, p. 89) a pu signaler l'cf:l­
))<~ce connue assez commune « un peu partout n. 

C'est une espèce des Alpes et du M. vY. de l'Europe qui a été 
introduite dans plusieurs pays d'outre-mer. 

5. - Oxychilus helveticum (BLUM, 1881) . 

Cette espèce n'a jamais été signalée en Belgique sons son 
pl"opre nom. En 1869. J. CoLBEAU (p. LXI) a fait remarquer à 
propos ile quelques mollusques récoltés à Hastière, que« :M:. RoF-

1-'JAE:x a tlécouye1-t plusieurs échantHlons d'un Zonites qu'il rap­
porte i\. une variété du Zonitcs glaùcr S'TT.:n., espèce nouyelle 
ponr le pays : ces échantillons sont d'une couleur beaucoup plus 
foncée que ceux qu'il possède de l'étranger et qui les rapproche 
du Z. lndd,zts DnA:P. » 

B. VAX DEX BnomcK (1872, p. LXII) a de nouveau signalé 
cette espèce de Hastière et il fait 1·emarque1· que certains spéci­
mens atteignent un diamètre de 10 mm. F. RoFFIAJ,;).' (1871, 
p. LVI et 1877, p. LXXVIII) l'a signalée de Chimay et de 
,Yaulsort et F. PLA:TJ~Au (1875, p. 101) fl'un ùoii; humide le long 
Ile ln route de Dinant à Fooz. 

Dans l'ancienne collection « J. CoLREAU >>, j'ai retronYé du 
matériel lH'OYenant de ·wépion et de llastiôre, po1-tant l'irnlica­
tion << Zonitc8 ,<Jlabra n et sur une des étiquettes: « animal bleu 
fon('é ». Les jeunes spécimens ont sonyent l'ombilic assez petit, 
mais les adultes l'ont beaucoup plus grand que chez Oxychil-1.18 
glaùrwn. La collection du Musée renferme en outre des spéei­
mens semùlahles, provenant d' Ai-Ion (coll. NYsT) et de Uoche­
fo1·t (coll. VAX DE:N" BROECK). 

Au com·s des explorations entreprises pa1· le se1-Yiee des I11Yer­
téhrés 1·éeents cln 3Iusée, la même espèce, qui n'est certainement 
pns Oœychilu8 glaùrmn, a été récoltée ,,irnnte à Ilnstière, Waul­
sort, Dinant, D01·inne et Samson. Les animaux y Yivaient à des 
endroits assez humides, sous des pierres et parmi les mousses. 
Ils exhalent parfois une odeur d'ail assez forte, mais moins que 
l' Oxychilus a-ll·iarù1,in. 
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Le corps cle l'animal vivant est bleu foncé au-clessus, plus 
clair en dessous. Les côtés montrent une zébrure de stries tram;­
versales plus claires, tandis que le bord du manteau est noirâ­
tre. Ce dernier caractère se remarque également chez les ani­
maux conservés. 

La coquille est d'un brun jaunâtre assez foncé, très brillante. 
Ce n'est que chez des coquilles vicles que la face inffaieure est 
parfois plus clafre autour de l'ombilic. La spire est plus éleYée_ 
et plus convexe que chez Oœychilus clraparnaldi et O. cellarittin, 
avec les tours plus arrondis au nombre de cinq chez les indivi-

Fig. 2. - Oœyrhifos helv,~ticmn (BLUM), provenant de Waulsort, 
28-VIII-1943. x 3. 

dus tulultes. Le llernier tour n'atteint pas deux fois la largeur 
de l'avant-dernier tour. L'ombiiic mesure 1/7-1/8 du diamètre 
de la coquille et montre une partie ùe l'avant-dernier tour. L'ou­
,-erture est peu oblique, subovalaire. La plus grande coquille 
mesure 9,9 x 5,3 min. Les organes génitaux et la raclule corres­
pondent aux figures données par J. T ~HLOR (1907, figs. 80, 82, 
83). 

Il règne ù, propos de cette espèce beaucoup de confusion dans 
la littérature ancienne et même encore dans certains ouvrages 
modernes. 

1\1. ScHEPl-IAX (1882, p. 2'-1,1) dans son étude sur les radules 
des << Hya-lina » signale que les coquilles des exemplaires qu'il 
a reçus de F Angleterre sous le nom de cc Hyalina glabra » cor­
respondent par plusieurs caractères à cc Hyalina helvetica » et 
aux spécimens qu'il possède de la Belgique, également sous le 
nom de « Hyalina glabra ». II s'agit probablement de l'espèce 
que J. CoLBEAD (1869), E. VAN DEN BROECK (1870, 1872), F. Rw­
VIAEN (1871, 1877) et F. PLATEAU (1875) ont signalée sous le 
nom de « Zonites glaber 8'l'UDER » et qui n'a rien de commun 
avec le véritable Oœyohil1t,s glabr1Mn. En effet, cette dernière 
espèce est plus grande avec l'ombilic relativement beaucoup plus 
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petit, ne mesurant que 1/13 1lu diamètre de la coqnille. Sa 
radule se caractérise, selon M. ScHEPMAx (1882, p. 248), var la 
p1·ésence de quatre dents adrnédianes tricuspidées et une dent 
intermédiaire bicuspidée, de chaque côté de la dent centrale. 

Chez Oœychiz.us hcli;ctfoum, dont lI. ScHEPMAX a examiné un 
exemplaire original, il n'y a que deux dents adméllianes tricu:s­
pidées. Le matériel belge signalé et décrit ci-üessus cone:,;pornl 
à, ce sujet à, l'Oœyclz il1ts hcheticum. 

Bu 1003, B. 1VooDWARD (p. 300) a décrit une nouvelle e:svèce 
11 Vitrca Rogcrsi JJ basée sur des coquilles qu'on avait, à, son 
avis, confondues avec Oœychilîts glabnun et Oœychilns hclvcti­
cw1~. 

J. TAYLOU (1907, p. 45) et A. ELLIS (1926, p. 244) considèrent 
« Vitrca Rogersi JJ comme identique à l'Oœychilus hclvct·ic1tni, 
mais A. K:mxxARD et B. Woonw.IBD (192G, p. 176) ont continué 
à. consiclérer 1< Vitrea Rogersi » comme une espèce distincte. 

Dans l'état de nos connaissances actuelles au sujet de l'Oœy­
<:hi1-us hcl'l:oticwn, je ne cloute pas que les spécimens belges cités 
d-clessus appartiennent à cette espèce. 

Actuellement l'espèce n'a été trouvée en Belgique que clans les 
n.1llées de la Meuse et de ses affluents. 

Sa distribution en Em·ope est peu connue. Elle a été signalée 
Ile la Suisse, de la France (selon P. Enn~1Axx, 1933, p. 00) et de 
l'Angleterre; aux Pays-Bas, au Grand-Duché de Luxembourg 
et en Allemagne, Oxychilus hclt:cticmn n'a pas été trouvé avec 
rertitu,le. Selon L. GERMAIN (1930, p. 47), l'espèce est localisée 
<c dans le ,Tura et les Alpes, où on ne le trouve gnère...qu'nux 
hautes altitudes >J et n'est pas connu en France avec certitude. 
Cependant il y a lieu de croire que L. GBnMAIX a confondu l'es­
pèce avec Oxychilu8 alliarium (MILLER) pour lequel il signale 
nne hauteur de 4-5 mm. et un diamètre de 10-12 mm., contrai-
1·ement aux dimensions données par la plupai·t des auteurs. 
();1:ychif,,u8 hcl!;etic-wn se distingue pourtant facilement de l'Oxy­
ch il1f.8 a,lliarinm- : 1 ° pa1· l'animal dont le bord palléal est nofr 
et dont les côtés i:,ont pourvus d'une zébnu·e plus claire; 2" par 
la eoquille plus élevée, plus bombée, plus grande, à, oml,ilic rela­
tfrement plus étroit et à, onverture plus ovalaiI-e, ll'nne cou­
leur brun brillant assez foncé. 

La présence de l'Oxychilu.8 hclvotie1un daus Je Sml-Est <le la 
Uelgique fait supposer que l'espèce sera retrouvée ùans le Nord­
Est de la France. 
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6. - Milax sowerbyi (DE FÉRUSSAC, 1823). 

J. KTCKX (1837, p. 137) a signalé cette espèce dans un jar­
din près de Nieuport (août 1836). Sa description détaillée ne 
laisse pas de doute sur l'exactitude de sa détermination. 

F. DE MALZINE (1867, p. 59) a cité l'espèce d'après la récolte 
de J. K1cKx et d'après un animal trouvé par lui à Forest. Depuis 
lors, Milaœ sowerbyi n'a plus été signalé en Belgique. 

Au cours des explorations entreprises par le service des In­
vertébrés récents du Musée, Milaœ sowerbyi a été récolté à Bru­
xelles (Parc Léopold, VIII-X, 1941; X-1943), Forest (Parc 
Duden, X-1943; Petit-Bigard, le long du canal, 6-X-1943), Wo­
luwé-Saint-Pierre (28-I-1944), Limal (Grandsart, XII-1943) et 
Bassevelde (I-XI-1943). L'animal vit presque exclusivement dans 
les jardins et les parcs. 

Il est à remarquer que A. LAMEERE (1936, p. 32) a signalé mie 
autre espèce de 11:filaœ : « A11~alia marginata » du parc Duden 
à Forest. 

Or, je n'ai pas réussi à trouver Jfilaœ rnarginatu8 (DnAPAR­
NAUD) [qui doit s'appeler Milaœ nt8tfo'lt8 (M1LLE'T, 1843)] qui 
habite exclusiYement les environs de la Meuse et de ses affluents, 
dans le ptlrc Duden à Forest. 

La seule espèce qui semble y vivre actuellement est Milaœ so­
,werby-i. 

Comme F. DE 1\1:ALZIXE (1867, p. 59) a cité, à tort, « Liinaœ 
inarg-inattt8 )) dans la synonymie du Milaœ 8owe1'11yi, je suppose 
que la référence de A. LAMEEnE se rapporte à cette dernière 
espèce et non pas au Milaœ r-itst-ieus (l\fJLLFYr) [ = Milaœ ma1·­
[tinatus (DRAP.ARNAUD)]. 

Je suppose que le Milaœ carinatiis R1sso, signalé par E. VoNcK 
(1933, p. 88) comme assez commun, appartient également au 
llf-ilaœ sowerbyi, bien que les dimensions « 1 à 1,5 cm. J> et l'in­
dication cc lieux incultes >J ne s'y appliquent pas en ce qui con­
cerne la Belgique. 

A plusieurs endroits nous avons trouvé Milaœ sowerbyi ac­
compagné de Milaœ gag.a-tes (DnAPARNAUD), dont il se distingue 
par sa crête jaunâtre, sa réticulation noire très nette et par la 
présence de l'organe corniforme à, l'intérieur du vagin (cet or­
gane est souvent sorti chez les animaux conseryés). 

Milaœ gagates et M-ilaœ 8owc-rbyi habitent l'Europe méridio­
nale et occidentale et atteignent leur limite septentrionale en 
Belgique et eu Angleterre. 

MUSÉE ROYAL o'HJSTOIRE NATUREL.LE DE BELGIQUE, 
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